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I- CONTEXTE

Le monde est fortement marqué par une généralisation et une intensification  des mouvements migratoires. De nouveaux espaces migratoires originaux se constituent : Afrique vers Asie, Europe de l’Est vers Union Européenne …
Cette amplification et cette recomposition des mouvements migratoires interviennent dans un contexte de mondialisation marqué à la fois par un développement fulgurant des moyens de communication, une augmentation des flux de biens, de services, d’informations et de personnes et par une paupérisation des pays émetteurs et un durcissement des conditions d’entrée dans les pays de destination.

Ce contexte a favorisé le basculement des migrations africaines vers des filières clandestines, à travers le désert du Sahara ou l’océan atlantique. Cette propension à partir par tous les moyens, y compris les réseaux à haut risque, traduit une perception de la migration comme moyen de promotion sociale. 
Cette migration qui s’accentue de jour en jour concerne  aussi des personnes hautement qualifiées, surtout dans les domaines de la santé. Nouvelle forme de mondialisation de la main d’œuvre, cette migration se traduit par un renforcement  (dans les pays d’accueil) et un appauvrissement (dans les pays de départ) des compétences, 
 Le débat sur les effets bénéfiques et / ou négatifs de cette mobilité internationale des travailleurs est loin d’être clos.  Les fonds transférés contribuent certes à la réduction de la pauvreté, mais leur utilisation dans le financement des investissements dits productifs reste encore limitée. Le changement social induit par la migration internationale est doublement avantageux, d’abord en ce qu’il constitue une piste sérieuse pour la lutte contre les inégalités, ensuite en ce qu’il est un moyen incontestable de renforcement de la citoyenneté et de l’engagement politique. 

Les mouvements migratoires se présentent, cependant, comme des défis à la fois politiques, économiques, sociaux, culturels et sanitaires lancés aux gouvernements du Sud et du Nord, défis qu’il faut impérativement relever pour atteindre les Objectifs du Millénaire pour le Développement.

. 

II - PROBLEMATIQUE      
Au- delà de son actualité perceptible à la fois à travers les enjeux politiques dans les pays de destination et le basculement des départs vers les réseaux clandestins, la migration est une question qui se mondialise. En conséquence, elle influence aussi bien le vécu quotidien des populations que la prise de décision dans les grandes institutions nationales et internationales. Les interrelations entre la migration et le développement économique et social sont révélatrices de changements dans divers domaines : changements institutionnels et politiques, mutations démographiques et sociales, recompositions territoriales et culturelles, bouleversements en matière de santé et de droits humains. Tout cela fait que l’observation et l’analyse de la migration posent des difficultés à la fois d’ordre théorique et méthodologique.  
Cette migration sera pourtant, à coup sûr, au cœur de l’évolution mondiale dans les prochaines décennies. Elle doit ainsi susciter un intérêt certain à la fois scientifique et politique.
Ce deuxième symposium international de l’Institut de Population, Développement et Santé de la Reproduction est  une réponse à ce souci plus que légitime. En effet, il se veut un forum d’échanges et de discussions autour du thème «Migration et mondialisation : enjeux actuels et défis futurs ».

Vaste programme que le comité d’organisation, par souci d’efficacité, a décliné en dix sous-thèmes:
1. Problèmes méthodologiques liés à l’étude des migrations 

2. Migrations et changements    


démographiques 

3. Migrations et mutations politiques et sociales
4. Migrations et genre

5. Migrations et santé 

6. Migrations, diaspora et mobilité des compétences
7. Migrations et transferts financiers

8. Migrations, territorialité et transnationalité
9. Migrations, droits humains et citoyenneté 

10. Migrations et Objectifs du Millénaire pour le Développement (OMD).
---------------------------------------------

1. Problèmes méthodologiques liés à l’étude des migrations

La migration internationale est un vaste champ de recherche pour les spécialistes des sciences sociales. Elle est au centre des préoccupations des Etats et des responsables politiques. De nombreuses théories ont été développées au cours de ces dernières années par les universitaires de différentes disciplines (économie, géographie, sociologie, démographie, etc.), mais, elles apparaissent fragmentées et aucun paradigme dominant n’a encore émergé. Les difficultés méthodologiques liées à l’étude des migrations sont la variabilité et la fiabilité des méthodes de collecte. Il s’y ajoute que les difficultés de repérage de la cible en ce qui concerne la migration internationale (migrations régulières versus migrations clandestines) ne permettent pas toujours de développer des approches méthodologiques harmonisées permettant d’analyser la migration internationale aussi bien dans le pays de départ que dans le pays d’arrivée. Les aspects méthodologiques de la collecte et de l’analyse des données sur la migration ne passeront certainement pas inaperçus dans les différentes communications de cette session.
2. Migrations et changement démographique

Aussi bien dans les pays de départ que d’accueil, les migrations sont porteuses de changements démographiques. Ces changements concernent la taille de la population, la structure par sexe et par âge, la vitalité de la fécondité, la densité de la population. Nul doute que les intervenants porteront leur regard sur les différents liens entre la migration et la transition démographique dans les pays africains au sud du Sahara, sur la contribution de l’immigration africaine dans la revitalisation de la fécondité dans les pays européens et sur la réponse de la migration face au défi du vieillissement de la population dans les pays du nord.
3 Migrations, mutations  sociales et politiques

La migration affecte le fonctionnement des structures sociales et dans une moindre mesure les institutions politiques. Par le biais de mécanismes complexes de redistribution du pouvoir, les institutions familiales, sociales et politiques se recomposent selon des modalités peu ou prou influencées par la migration. Le rôle de la cellule familiale s’est renforcé dans l’animation des réseaux de départ. La famille est aussi le premier bénéficiaire des retombées de la migration. Le dynamisme associatif des émigrés est perceptible à travers le foisonnement des regroupements d’originaires et/ou confrériques. Ce rôle actif de la migration dans la sphère publique est certes nouveau, mais il se renforce et revêt des formes différentes allant de la participation aux investissements publics à la quête du pouvoir politique. On peut dès lors s’interroger sur les effets de cette migration à la fois sur les structures familiales et sociales, et les institutions politiques.
4. Migration et genre

Longtemps réservée aux hommes d’un certain âge, on assiste de plus en plus et à une féminisation et à un rajeunissement accrus de la migration. 
Trois facteurs peuvent l’expliquer. D’abord le regroupement familial, ensuite le  renforcement de l’autonomie des femmes et des jeunes en Afrique de l’ouest, et enfin le développement de filières d’émigration originales vers l’Espagne, l’Italie et les Etats-Unis. Aujourd’hui, une nouvelle approche sur les femmes migrantes comme actrices économiques et sociales de développement a vu le jour. Celle-ci a permis de découvrir que la jeunesse et la féminisation de la migration internationale sont révélatrices d’un dynamisme nouveau et d’un processus de changement social. Il nous faut maintenant voir, d’une part si la montée en puissance de ces groupes (les femmes et les jeunes), n’est pas un signe annonciateur d’une redistribution et d’une recomposition équitable des rôles entre les différentes composantes de la société et si, d’autre part on n’assiste pas à une recomposition des rapports sociaux, une participation citoyenne et une implication socioéconomique des femmes et des jeunes migrants ou laissés dans les pays d’origine.
5. Migrations et santé
Au niveau des pays de départ, les migrants contribuent aux investissements dans le système de santé de leurs pays d’origine. Au niveau des pays d’accueil, se pose le problème de la prise en charge et des risques liés à la sécurité du travail.   La migration est ainsi au cœur des politiques de santé, même si son rôle et sa place ne sont pas toujours spécifiés. Il serait salutaire que les interventions sur ce thème aident à voir plus clair sur l’impact de la migration sur le développement des systèmes de santé des pays d’origine, sur l’articulation des actions des migrants avec les politiques publiques en matière de santé, sur la manière dont il faudrait atténuer les effets pervers de la migration sur la santé des populations, et enfin sur les mécanismes à promouvoir pour un meilleur accès et une prise en charge correcte de la diaspora au système de santé dans les pays d’accueil.
6. Migrations, diaspora et mobilité des compétences
Dans une économie mondialisée, le phénomène de la mobilité des compétences est une réalité. A Londres, il y a plus de médecins originaires du Malawi, que dans leur propre pays. Au Sénégal, la plupart des médecins psychiatres ont émigré en Europe, notamment en France où ils officient dans les hôpitaux. Ces départs concernent aussi des ingénieurs, des informaticiens, des financiers, etc. Cette diaspora participe-t-elle au développement des pays d’origine ? 
Il serait intéressant que les intervenants se penchent sur cette question, mais aussi sur la manière de concilier la formation à l’étranger (nécessaire à l’innovation scientifique et technique, et à la mondialisation des savoir faire) et l’équité dans la circulation et l’utilisation des compétences.
7. Migrations et transferts financiers
Il existe un consensus assez large sur l’importance du potentiel financier de la migration internationale. Les migrants transfèrent dans leurs pays d’origine des revenus dont le montant cumulé peut dépasser l’aide publique au développement. Ce volume de transfert est en nette progression. Ces transferts sont ainsi au centre des préoccupations des gouvernants et des responsables du secteur privé habités par un certain nombre d’interrogations : Comment réduire les frais et les coûts de transfert ? Quel environnement politique, économique et juridique faut-il mettre en place pour favoriser un investissement de ces transferts dans des secteurs productifs ? Comment accompagner cette nouvelle forme de mondialisation des capitaux ?
Il serait souhaitable que les communications prennent en charge ces brûlantes questions de l’heure. 
8. Migrations, territorialité et transnationalité
La mondialisation intensifie les mouvements de population et remet en cause les frontières politiques, culturelles et économiques. Les cultures deviennent de plus en plus hybrides et transnationales. Les  territoires également se recomposent. Devant une situation aussi composite, nous attendons du symposium qu’il déblaie le terrain et propose une explication précise et détaillée des différents phénomènes en jeu.  Il pourra peut-être y arriver en répondant aux questions suivantes : Quels sont les processus de construction de ces territoires et de ces communautés transnationales ? Comment s’établissent les relations entre ces communautés transnationales et les populations des pays de destination ? Quels sont les rapports entre ces communautés et la formation d’économies transnationales ? 

Quelles institutions et quelle législation pour ces communautés ?

En quoi la migration peut-elle aider à l’émergence d’ un citoyen de type nouveau ? 
9. Migrations et droit
On le sait, la migration, qu’elle soit interne ou internationale, constitue en soi un problème juridique. Ce problème est d’autant plus complexe que les migrants évoluent dans divers systèmes juridiques.  Les communications doivent peut-être aider à décomplexifier ce problème juridique en répondant aux questions suivantes : 

Quelles sont les difficultés que l’émigration clandestine pose aux législations des pays occidentaux ? Quelles régulations transnationales face au conservatisme des lois et règlements nationaux ? Quelle (s) réaction (s) des organisations internationales face à ce défi juridique ?  Comment concilier les exigences du respect des droits humains et la migration clandestine ? 
10. Migrations et Objectifs du Millénaire pour le Développement 

La migration a des interrelations avec la plupart des OMD. Il est établi que la pauvreté sur laquelle porte l’OMD 1, constitue un des déterminants de la migration. On peut néanmoins se poser les deux questions suivantes : Les OMD prennent-t-elles en comptent la migration à la fois comme cause et facteur de réduction de la pauvreté ? La migration peut-elle contribuer à atteindre les OMD ?
Aux intervenants de ce sous-thème d’y répondre.
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